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Situation agricole
• 160 exploitations (2019 source CAGD) – 
177 (2017 RGA) – 261 (2010 Agreste) ;

• 7 470 ha de surfaces agricoles, soit 
environ 21 % du territoire intercommunal. 

communauté 
d’agglomération
du grand dax

La Communauté d’Agglomération 
du Grand Dax est située au Sud-
Ouest des Landes, est le premier 

bassin de vie du département. 
D’abord communauté de communes 

en 1993 avec 4 communes, elle 
s’élargit à 20 communes en 

2002, puis devient communauté 
d’agglomération en 2007.

Chiffres 2017

Superficie communes

55 067
habitants
chiffres 2017
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io 12 exploitations en bio soit environ 7,5 % des exploitations

6,5 % de la SAU bio à l’échelle des Landes (416 exploitations)

7,4 % de la SAU bio à l’échelle de la Nouvelle-Aquitaine (6 996 exploitations)

Densité : 160 hab/km²

57 % de forêt et 22% d’espaces agricoles  
79 % du territoire peut être qualifié de rural 



contexte du territoire

• Un ralentissement de la croissance démographique (+ 0,3 % entre 2012 et 2017, principalement due au solde 
migratoire en provenance des communes littorales) et contrasté selon les communes.

• Un vieillissement de la population marqué.

• Une population aux revenus intermédiaires malgré la présence d’une population fragile économiquement.

• Un taux de chômage supérieur à la moyenne nationale (16,3 % sur le territoire et 9,4 % en France en 2017).

• Une activité économique inégalement répartie.

• Une offre en équipements structurants concentrée sur le cœur d’agglomération mais une offre en services de 
proximité dans les communes périphériques à développer.

• Une offre touristique fortement conditionnée par le thermalisme mais qui tend à se diversifier.

• Une diversité de paysages naturels et agricoles menacée par la progression de l’urbanisation.

• Un risque d’inondation connu avec un fort impact des eaux pluviales.

• Dégâts de la tempête Klaus de 2019 (les communes de Herm, Gourbera, Saint Vincent de Paul, Mées et Rivière 
Saas et Gourby ont été particulièrement touchées avec des taux de dégâts dans les zones forestières pouvant aller 
jusqu’à 80 %).

• La SAU du territoire a diminué de 4.1 % entre les années 2010 et 2015.

• 572 entreprises agricoles en 1988 contre 160 aujourd’hui, soit - 72 %.

• SAU moyenne des exploitations en forte augmentation, soit + 50 % entre 1988 et 2010.

ATOUTS

CONTRAINTES

• Premier bassin de vie des Landes

• Traversée par l’Adour et le Luy, aux confluents de quatre paysages typiques :

>  la forêt landaise, les vallées de l’Adour, les Barthes (zones humides à fort intérêt écologique) et les collines de 
la Chalosse.

• Situation géographique favorable

>  Sud-ouest des Landes, à 20 km du littoral aquitain, 40 km de Bayonne et 140 km de Bordeaux.

• Bien desservie, notamment par :

>  une gare LGV qui assure de nombreuses liaisons vers Bordeaux, Paris, Bayonne et Pau ;

>  de nombreux axes routiers, et particulièrement 2 autoroutes (l’une reliant Bordeaux et l’Espagne, l’autre 
reliant Dax à Toulouse via Pau ;

>  3 aéroports internationaux (Biarritz, Bordeaux et Pau), dont 2 à moins d’une heure.

• Notoriété nationale du Sud-Ouest, et particulièrement du Grand Dax, connue pour son authenticité, sa 
gastronomie, ses fêtes, sa culture du rugby et sa qualité de vie. 

• Le thermalisme, qui a contribué à forger l’identité du territoire, est un des piliers économiques de l’agglomération : 

>  Avec 61000 curistes en 2018, c’est la 1ère station thermale de France. Un cluster thermal régional AQUI O 
Thermes a été créé pour renforcer cette position.

• Le numérique est un axe majeur du développement, avec 90 % du territoire couvert par la fibre optique, une 
pépinière d’entreprises innovantes (Pulseo) équipée d’un laboratoire de fabrication numérique Fablab et d’un data 
center, et une école d’ingénierie informatique (BAC+ 5), une école d’infirmière, un BTS, et une première année de 
médecine, soit plus de 1500 étudiants au total.

• Un pôle générateur d’emplois, avec une économie dynamique, marquée par le poids du secteur tertiaire et 
l’économie présentielle.

• L’activité agricole est importante, dominée par une production de maïs valorisée par de l’élevage de volailles 
grasses et maigres et de bovins. Le maraîchage et l’arboriculture y sont plus marginaux (excepté en bio).



Le changement climatique
Un réchauffement climatique rapide et d’ampleur est en cours, avec à échéance 
2050, des prévisions de hausse des températures de l’ordre de + 2,5°C, une 
diminution des précipitations moyennes, et des épisodes généralement plus 
violents. Les épisodes de sécheresse et caniculaires seront également en 
augmentation. Les conséquences seront importantes sur le territoire, sur 
l’augmentation des risques déjà existants (inondations et incendies), mais 
aussi en agriculture, car les productions actuelles seront très impactées. 
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les enjeux du territoire

Une production alimentaire 
sur le territoire 
Avec des cultures de céréales majoritairement à destination de 
l’alimentation animale, seule une faible proportion de l’alimentation 
du territoire est produite localement.
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Attractivité économique
Malgré des atouts certains, la croissance démographique s’est beaucoup 
ralentie, et l’activité économique y est inégalement répartie. Il va falloir 
maintenir une dynamique économique créatrice de nouveaux emplois, avec 
une répartition équilibrée, en accompagnant les activités thermales, vecteur 
d’identité sur le territoire, l’offre touristique mais aussi l’activité agricole. 
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La préservation du patrimoine naturel 
et des ressources
Le maintien des espaces naturels, tels que les barthes, les forêts, les 
zones humides, tout en préservant l’équilibre économique des zones 
agricoles est un enjeu important. La préservation de la qualité des 
eaux thermales, proches de la surface dans le centre de Dax, ainsi 
que de la ressource en eau potable sont également primordiaux. 
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actions en cours

Enjeu 2 
production 
alimentaire

développer l’agriculture biologique et locale

Atelier de 
transformation collectif

Dans la continuité de son PCAET, dans lequel un des axes vise à développer l’agriculture biologique et locale, de la production 
(vocation agricole des terres, accompagnement à la conversion bio, installation, emploi, et développement de filières, accès au 
foncier et à la formation) à la consommation des produits agricoles bio et locaux (promotion auprès du grand public, développement 
des circuits courts, et de l’approvisionnement bio et local en restauration collective), le Grand Dax a déjà engagé des actions :

Afin de valoriser au mieux les surproductions d’un collectif de maraîchers 
bio du territoire, un projet de conserverie, initié par des producteurs 
accompagnés par AGROBIO40, est en train de voir le jour. Cet atelier de 
transformation collectif, soutenu par le Grand Dax, est aujourd’hui animé 
par la CUMA Boco Loco.Les nouvelles Halles

Dans le cadre de la réhabilitation des halles du marché de Dax, la 
communauté d’agglomération a souhaité mettre la production agricole et 
artisanale locale, et les circuits courts à l’honneur, en réservant des étals 
aux producteurs locaux.

Plan Alimentaire 
Départemental 

Territorial

La Communauté d’Agglomération est territoire pilote du PADT. Le recensement 
des besoins de tous les établissements de restauration collective publics du 
territoire est en cours.

Enjeu 3 
attractivité 
économique

%

AGRILOCAL 40

Certains établissements de restauration collective sont acheteurs de la 
plateforme départementale AGRILOCAL40 permettant la mise en relation entre 
producteurs et acheteurs publics, tout en sécurisant la commande publique. 
L’UCR de Dax travaille notamment avec cet outil.

Enjeu 2 
production 
alimentaire



Parcelles à valoriser

A l’initiative du Conseil Départemental des Landes, un inventaire départemental 
des parcelles à valoriser pour l’exercice d’une activité agricole ou forestière est 
en cours de finalisation.

Mise en oeuvre de la 
méthodologie OPAAL

Suite au travail réalisé dans le cadre de son PCAET, le Grand Dax a souhaité 
mieux connaître les profils sociologiques des agriculteurs présents sur son 
territoire, afin de co-construire au plus juste des politiques publiques et un 
programme d’actions adapté au contexte local. Les enjeux de transmission 
des exploitations, de la relocalisation des filières alimentaires, notamment 
à destination de la restauration collective, mais aussi la préservation 
des ressources via la promotion d’une agriculture plus respectueuse de 
l’environnement, seront travaillés en concertation avec les agriculteurs.

•  Le SIVU des Chênaies de l’Adour créé en 1980 pour résoudre le problème du renouvellement des peuplements ;
•  Réalisation Bilan Carbone© en 2010 ;
•  Adoption d’un premier plan climat territorial (PCET) en 2012 ;
•  Obtention de la labellisation « Territoire à énergie positive pour la croissance verte » ;
•  SCoT Schéma de Cohérence Territoriale (2014) qui fixe les perspectives démographiques et économiques pour le 
territoire à horizon 2030 ;
•  PLUi-H Plan Local d’Urbanisme intercommunal (2020) respectueux de l’environnement ;
•  PCAET Plan Climat Air Energie Territorial (adopté en juin 2020).

Actions réalisées/outils mis en oeuvre

Enjeu 1 
changement 
climatique

Enjeu 4 
préservation 
du
patrimoine

Enjeu 3 
attractivité 
économique

%

Enjeu 2 
production 
alimentaire



C’est à poursuivre !
• les actions en faveur des maraîchers locaux ;
• le travail avec le CD40 pour favoriser 
l’approvisionnement bio et local de la 
restauration collective.

synthèse

2915 Route des Barthes, 40180 OEYRELUY

07 70 67 79 52

n.rousseau40@bionouvelleaquitaine.com

AVEC LE SOUTIEN DE

Nathalie ROUSSEAU, conseillère territoire

Pour nous contacter

• Comme c’est souvent le cas, les actions sont majoritairement 
en direction des maraîchers, alors que les producteurs en 
grandes cultures, mais aussi les éleveurs, représentent la 
grande majorité de la SAU du territoire. Des actions en faveur 
de ces agriculteurs, souvent vieillissants, seraient à envisager 
(transmission/reprise d’exploitation), ainsi que le soutien aux 
filières d’élevage valorisées localement.

• Une réflexion sur la contribution réelle de l’agriculture 
aux grands enjeux du territoire permettrait de renforcer la 
cohérence de la politique agricole du territoire en favorisant 
l’entreprenariat et les liens intersecteurs  : transformation 
agro-alimentaire bio, artisans de bouche, restauration 
collective, distribution … 

a améliorer


